
Procès Verbal
Réunion bureau - 15 mai 2017

Délégués présents : Thomas Defoin, Maxime Garit, Pablo Vazquez, Rémi Crépin, Pauline
Willaert, Ignacio Sanchez, Mathilde calomme, Aurélien Valette, Morgane Crauwels, Lisa Ma-
ton, Elisa Tasev, Xavier Casanova, Andrew Delhaisse, Simon Degand, Arnaud Giet, Thomas
Vandamme, Romain Mulkay, Guillaume Cleys, François Verschueren, Quentin Blondel, Yolan
De Munck, Corentin De Baere, Mohamed Bader, Jeanne Dumoulin, Maxime Arpigny, Simon
Schiffmann, Logan Siebert, Bastien Ryckaert, Quentin Desmeth, Natacha Nabet
Membres présents : Daniel Farkas, Mathilde Vincent, Quentin Virag, Ines Henriette, LOuis
Vande Perre, Leonardo Casini,Alexis Steyvoort, Kaline Poncelet, Helene De Leener, Alison
Crauwels, Jimmy Coll

Ordre du jour

— Approbation de l’ordre du jour
— Approbation du Procès Verbal des Cooptations du 5 mai 2017
— Présentation des candidats à la Revue : Quentin Virag - Mathilde Vincent - Daniel Farkas
— Résultats
— Divers :

JPO : bis bis bis !
Aprem gravier
Photos des délégués sur le site

Approbation de l’ordre du jour

L’ordre du jour est approuvé par l’assemblée.

Approbation du PV des Cooptations du 5 mai 2017

Le Procès Verbal des cooptations du 5 mai 2017 est approuvé.
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Présentation des candidats à la Revue

Quentin Virag - Mathilde Vincent - Daniel Farkas

Quentin Virag : on se présente ; Daniel qui n’a plus trop besoin de se présenter je pense. [Bis]
Mathilde Vincent : Mathilde, déléguée engrenage l’année passée investie au BEP.
Quentin Virag : et Quentin ; j’ai fait quelques postes au cercle vite fait bien fait...
Thomas Vandamme : ...surtout vite fait.
Daniel Farkas : on a deja essayé de contacter quelques salles. On a peut être une option sur
l’auditorium 44 mais c’est hors budget. On entame dès lors des recherches assidues.
Quentin Virag : On ne veut pas faire la revue au Janson.
Daniel Farkas : niveau sonorisation, au Janson c’etait pas dingue. Puis on n’est pas tous tech-
nicien son et lumière. Ca risque d’être un peu plus galère.
Mathilde Vincent : Pour garder une continuité au niveau de la bonne ambiance de la revue, on
a décidé de faire beaucoup plus de team building notamment probablement avec le ballet parce
que cette année on ne connaissait pas les danseurs, et faire des réunions lors desquelles on écrit
tous ensemble autour de quelques bières.
Quentin Virag : au niveau des vidéos, cette année ils en ont fait pas mal et de bonne qualité.
on va essayer de onctinuer sur cette optique et ce serait bien avec la participation du délégué
multimédias. L’année passée ils avaient la chance d’avoir Dauphin qui a l’habitude de faire des
vidéos contrairement à nous qui en avons moins l’habitude.
Mathilde Vincent : ils sont payés pour.
Quentin Virag : on va déjà commencer les vidéos au premier quadrimestre afin de ne pas les
accumuler sur 4 semaines si le délégué média veut bien le faire avec nous sinon on se démerde
et si on est pris évidement.
On a des rôles déjà bien défini dans le revue, Farkas et moi on s’occupera plus du côté admi-
nistratif et de l’écriture, Mathilde se sera plus les courses, la bouffe, le nettoyage des locaux et
la vidange des acteurs.
Daniel Farkas : Pour les salles, Virag a des contacts avec la ville de bruxelles
Quentin Virag : Ma maman travaille là.
Daniel Farkas : et la mère de Vincent travaille à la commune de Woluwé. il y aurait moyen
d’avoir des arrangements à ce niveau là.
Pour la publicité quant à l’événement, on pensait développer nos concepts cette année.L’idée
c’était que des acteurs déguisés passent en auditoire et prennent la place du professeur en in-
tercours et joue le professeur pour présenter la revue, puis distribue des flyers ou ce genre de
choses.
Quentin Virag : c’est une idée qui avait été lancée l’année dernière mais la semaine de la revue
ce qui était un peu compliqué il faudrait s’y prendre un petit peu plus à l’avance.
Daniel Farkas : ou encore des capsules video. Je ne sais pas si vous avez vu les carnets de
production ? on aimerait continuer dans cette idée de nouveau avec le délégué multimedias ou
peut être même avec des délégués du cercle qui seraient investis dans la revue. C’est vraiment
un etit projet sympa, hebdomadaire je pense, peut être à partir de la semaine des répétitions
pour dire que la revue approche à grands pas.
Mathilde Vincent : pour conclure, dans la continuité de l’engrenage, on vous promet une revue
à l’heure et s’il n’y a pas moyen on en fera une deuxième
Quentin Virag : même une troisième !
Questions :
Pablo Vazquez : pour la salle que vous avez trouvé, au niveau budget c’est combien en plus ?
Daniel Farkas : c’était 6600 e la journée alors que le budget de la revue c’est 3000 e
Bastien Ryckaert : Farkas, quelles sont tes motivations à te présenter délégué revue ?
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Quentin Virag : S’il est pas pris délégué revue, il se présente à la toge en seconde sess.
Daniel Farkas : il y a deux ans j’ai été danseur et j’ai déjà été en bon contact avec les acteurs et
je trouvait cela super chouette j’ai trouvé qu’il y avait vraiemnt une bel esprit, puis cette année
j’ai fait acteur cela m’a permis de découvrir ce que c’était la revue. Je me suis bien entendu
avec les délégués ca m’a vraiment motivé. Je pense que cela va être une chouette expérience.
Bastien Ryckaert : c’est ton premier choix ?
Mathilde Calomme : pourquoi vous ne vous êtes pas présentés tout de suite ?
Quentin Virag : parce que dans un premier temps, Farkas devait essuyer ses échecs il fallait
lui laisser le temps. Si on le faisait au premier tour on le faisait Mathilde et moi à deux. Deux
pour un poste de revue qui est quand même lourd, je n’avais pas envie de passer non plus ma
vie à faire cette revue. J’ai envie d’être entouré de plus d’une personne même si j’aime bien
Mathilde.
Thomas Defoin : au niveau de la revue, vous avez déjà été acteurs vous avez déjà un peu d’ex-
périence mais il n’y a pas eu enhaurmément d’écriture. Est-ce que vous avez un peu de soutient
des vieux ? Est-ce que vous leur en avez déjà parlé ? Est-ce qu’ils seront présents pour vous ?
Je pense que c’est quand même important.
Quentin Virag : Golden sera présent.
Thomas Defoin : Par vieux, je pensais plutôt à un ancien délégué revue.
Quentin Virag : Golden est un ancien délégué.
Thomas Defoin : vous voyez que cette année au final au bout d’un an, on n’arrive pas à choper
des salles à budget moyen, genre 2000e pour la soirée. Chauffez-vous à en réserver déjà pour
l’années prochaine. On en discutera lors d’une autre réunion de cercle quand vous aurez un
budget précis de ce que vous aurez trouvé pour ne pas se retrouver dans cette merde-là.
Pablo Vazquez : si vous êtes élus

Résultats

R
E Quentin Virag - Mathilde Vincent - Daniel Farkas 28
V non 7
U abstention 0
E
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Divers

JPO : bis bis bis !

Thomas Defoin : les journées portes ouvertes cette année n’ont pas super bien marché. L’ULB
voudrait en faire une 2e et cette fois-ci en laissant les étudiants s’en charger et en laissant un
contact élève-étudiant beaucoup plus présent. C’était ce qu’ils avaient relevé de sondages : les
élèves reprochaient dans cette journée porte ouverte qu’ils n’avaient pas vraiment l’occasion de
voir clairement ce que c’est que la vie d’étudiant, comment s’en sortir au niveau des cours, et
vraiment avoir un vrai contact avec les étudiants qu’il est plus difficile à avoir à la JPO telle
qu’elle est faite actuellement.
On fait ce point pour sonder votre avis, vous avez vu comme présenté par mail comment cela
a été agencé à la première réunion il n’y a rien de définitif. Plusieurs autres réunions vont être
organisées par la suite mais il va falloir se décider relativement vite. On peut tout à fait avoir
le choix de ne pas y participer.
Il faut savoir aussi que dans la faculté on constate un nombre d’étudiants en polytech de moins
en moins important en terme de primo arrivant. Cette nouvelle JPO est une initiative pour re-
gagner ces étudiants. UNe remarque à soulignée est qu’ils sont proches de leur examen d’entrée
et ne pourront peut être pas forcément venir.
Le format de la journée consiste en un gros rassemblement puis les étudiants se séparent avec
leur cercle facultaire pour leur présenter un parcours un peu plus intime que ce qu’il y a norma-
lement à la JANE, notamment en les emmenant dans les laboratoires, dans les lieux spécifiques
dans lesquels ils étudient que ce soit pour polytech ou d’autres facultées. Puis les rassembler
au niveau de stands sur le Janson et dans les préfab pour qu’ils puissent directement discuter
avec les étudiants. La première partie consiste à leur présenter notre cursus et qu’est-ce qu’on
vient y faire et dans la deuxième de discuter avec les étudiants de leurs parcours académiques
et des activités extra universitaires qu’ils peuvent avoir.
Bastien Ryckaert : de manière générale, les autorités nous utilisent un peu quand elles veulent
mais certaines essayent de nous aider. Ce serait dommage de ne pas y participer d’autant plus
si tous les autres cercles facultaires le font même si au niveau des dates cela tombe mal avec
l’examen d’entrée. La plus value n’est pas incroyable, mais le malus qu’on risque d’avoir si on
n’y va pas sera plus important.
Mathilde Calomme : cette journée se base sur un sondage qui a été réalisé au près des étudiants
de rhéto. Cela se base dès lors sur une réelle envie. Ce qu’on propose va a priori rencontrer
leur attentes. Le problème est peut être que ce sondage n’est pas du tout centrer sur polytech
mais quand on fait un événement global pour toute l’université certaines facultés sont plus
concernées d’autres le sont moinset s’en désolidariser je trouve cela nul. Attirer les étudiants
en polytechnique, on le fait pour l’EPB qui nous aide et à ce niveau là on peut vraiment leur
apporter notre soutient.
Morgane Crauwels : Est-ce qu’on a déjà un avis du BAPP par rapport à cette nouvelle JPO?
Thomas Defoin : on doit encore faire une réunion pour avoir un retour. Nous notre organi-
sation à nous elle se situerait sur ce qu’on va faire sur le parcours du Janson et comment on
va le présenter aux étudiants. La fac présenterait les projets Ba1, faire un démonstration en
labo. D’un point de vue organisationnel ce ne sera pas quelque chose de très lourd pour nous.
Mohammed Bader : les gens qui se sont inscrits à l’examen d’entrée sont déjà surs de vouloir
faire polytech. Là on pourrait attirer d’autres personnes qui n’étaient pas surs de faire polytech.
Maxime Garit : pas forcément, beaucoup passent l’examen à Bruxelles puis qui partent ailleurs.
Daniel Farkas : la date est un peu tard, fort proche de l’examen d’entrée, les gens, en générale,
se sont déjà décidé dans quelle université ils veulent aller.
Pablo Vazquez : la date n’est pas optimale pour nous mais malgré cela on peut contrer ces étu-
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diants qui font leur examen d’entrée ici à l’ULB et qui partent ensuite. En montrant l’ambiance
qu’il y a ici en polytech on peut vraiment amener de nouveaux étudiants à nous. Rien que pour
cela, cela mériterait qu’on le fasse et qu’on se donne.
Bastien Ryckaert : Il ne faut pas oublier qu’à la JPO si la date est si tard, on aura aussi des
étudiants qui viennent de finir leur 5e.
Morgane Crauwels : il faudrait surtout avoir une réflexion sur comment ils le présentent aux
rhéto. A la JPO les étudiants ne montraient pas vraiment d’intérêt pour le cercle. Il faurait
plutôt l’amener comme une rencontre avec les étudiants et que nous en tant qu’étudiant on fait
la démarche de leur présenter l’ambiance de la faculté.
Simon Schiffmann : l’activité sur le Janson sera avec tous les cercles en commun ou par cerlce ?
Thomas Defoin : tous les cercles seront rassemblés sur le Janson. Les préfabs seront ouverts.
Les cercles qui n’en ont pas auraont une tente. Rien n’est encre décidé. on sort de cette prémière
réunion avec un fil conducteur pour voir comment cela se passe mais on n’est pas lié aux autres
cercles.
Simon Schiffmann : Dans ce cas-là, On irait pas le faire au square G plutôt que devant les
préfabs ?
Rémi Crépin : pour revenir sur ce que Morgane a dit, on devrait pas se positionner en tant
qu’étudiant mais en tant que cerlce on fait appel à nous.
Morgane Crauwels : Dans la manière de le presenter au rhéto, on devrait plutôt l’annoncer
comme l’occasion de rencontrer des étudiants et non présenter le cercle comme cela est fait à
la JANE.
Bastien Ryckaert : l’ulb annoncera une présentation des des locaux de la faculté. les cercles font
juste le tour et c’est l’occasion aux cercles de pouvoir se montrer. Par rapport à la première
JPO, en prenant les choses en main on pourra leur présenter l’association en même tant que ce
qui leur intéresse. On est dans l’optique de ramener des gens à l’ULB. Ce n’est pas l’organisa-
tion de l’ULB ni le niveau de nos cours qui va faire le poids mais la vie extra académique qui
est assez riche dont les cercles en font partie.
Morgane Crauwels : Est-ce qu’il y a déjà une réflexion pour faire l’année suivante une seule
JPO lors de laquelle les deux sont assemblées ?
Thomas Defoin : de manière générale dans ce genre d’événement officiel, les cercles sont invi-
sibilisés. Cet événement si il fonctionne, cela permettrait de montrer qu’on a fait l’effort d’y
participer. Notre implication serait un point pouvant être considéré comme positif à travers
cette initiative à laquelle on pariciperait.
pour conclure, on est plutôt d’accord pour que la faculté montre les projets Ba1, propose une
petite visite des locaux et de ce que l’on fait de chouette, d’insister plus au niveau de la com-
munication sur la rencontre élève-étudiant plus que sur les cercles en plus des activités qu’il y
a à côté, et rappeler qu’on espère une collaboration de la part de l’université.

Aprem gravier

Maxime Arpigny : on attend la réponse de Françoise Leroy. on ne sait pas vous confirmer la
date. Thomas Defoin : N’hésitez pas à nous dire le plus tot possible pour que Morgane puisse
confirmer sa réservation.
Bastien Ryckaert : Pourquoi le 26 ?
Maxime Arpigny : au départ on avait vu le 26 parce que moi je ne suis pas là pour l’organiser.
Je pars le 27 et j’ai déjà payé mon billet d’avion à l’avance en pensant que cela ne poserait pas
problème.
Pablo Vazquez : je pense que vous n’aurez pas l’autorisation de le faire le 26 parce que une
des conditions pour organiser cet événement c’est que les ba1 doivent avoir fini leurs examnes.
Vous devriez penser à une solution pour pouvoir organiser cet aprem gravier.
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Maxime Arpigny : ce sera le 30 alors
Bastien Ryckaert : c’est dommage de faire l’événement le 26. C’est un événement qui vise prin-
cipalement les Ba1. Une bonne partie de la faculté n’a pas fini leurx examens. on aura moins
de monde que les autres années. Deux balefs aidés d’un comité de cercle savent gérer un événe-
ment, C’est une mauvaise raison de bouger la date juste parce qu’un ballef n’est pas disponible.

Photos des délégués sur le site

Mohamed Bader : Est-ce qu’on ne mettrait pas des photos classes des délégués sur le site du
cercle ?
Simon Schiffmann : Je pense que c’est une bonne idee mais juste pour le bureau et la Job Fair
qui présentent le cercle pour les personnes extérieures.
Bastien Ryckaert : Ce débat est lancé chaque année par les délégué.es Job Fair sur base d’aucune
plainte. Pour moi, c’est un faux argument et on devrait garder le site comme il est.
Jimmy Coll : les entreprises savent très bien qu’ils ont à faire à un cercle étudiant. L’importance
c’est surtout le rendu qu’on donne notamment dans les mails qu’on envoie, pas à une photo sur
le site.
Thomas Defoin : en conclusion, cela restera à l’appréciation de chaque délégué.e
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